
Patrick Buisson dynamite 
la droite et dbte· Sarkozy 
S 

on livre était attendu par la 
droite toute entière. Et pas 
vraiment comme le Messie . 

L'ancien journaliste de l'heb doma-
. daire d'extrême -droite Minute et 

conseiller de l'ombre Patrick Buis­
son, qui a eu bien du mal à trouver 
un éditeur, va publier jeudi un pam­
phlet contre Nicolas Sarkozy et le 
quinqu ennat, qu 'il a pourtant lar­
gement inspiré . Son titre: La Cause 
du Peuple (Ed. Perrin), délicieuse 
référènce à un certain journal gau­
chiste des années 60. Patrick Buis­
son tire tous azimuts. Et retranscri t 
des propos tenus par son ancien 
poulain Nicolas Sarkozy ( on ima­
gine qu'il a des enregistreme nt s 
pour les prouver): Xavier Bertrand? 
(( Un méchant », qui a passé 
« dix ans à taper aux portes et à se 
prendre des râteaux ». Jacq ues Chi­
rac? << Je n'a i jamais vu un type aussi 
corrompu ». Tout le monde en prend 
pour son grade, y compr is ses pro­
ches, présents aujourd'hui dans son 
équipe de campagne. 

cc Les bandes de blacks 
et de beurs » 
Dans l'entre -deux -tours de 2012, 
s'ins urgeant d'une décla ration de 
Franço is Fillon (qu'il qua lifie de 
« pauvre type »), Nico las Sarkozy 
lâche: « Bien sûr que nous avons des 
valeurs comm unes avec le FN ! », re­
prenant ainsi les mots de Charles 
Pasqua en 1988. 
Enfin en 2007, Patrick Buisso n jure 

(Photo AFP/ Mig eu\ Medina andÎLi onel Bonaventu re) 

que Nicolas Sarkozy a donné des 
instructions pour « fair e remonter 
une cinquantain e de signatures d 'élus 
au candidat Le Pen et à lui seul ». 
Le plus hallucinant , dans ce récit, 
reste encore la façon dont Nicolas 
Sarkozy aurait laissé pourrir la s itua~ 
tion en 2006 lors des manifestations 
anti-CPE, le « Contr at première em­
bauche » voulu par le premier minis­
tr e Dominiqu e de Villepi n et bro­
cardé par une part ie de la jeunesse . 
« Nous av ions pri s la décision de lai s­
ser les band es de bla cks et de beurs 
agresser les j eunes Bl ancs aux ln va-

/id es, tout en informant les ph otogra­
phes de Paris Match ,, écrit Pat rick 
Buiss on. 
« L'émoti on fut en effet à son comble, 
après la public at ion de photos ( . .) 
dont l 'opinion ne retiendrait qu'une 
chose: des hordes sauvages étai ent 
entr ées dans Paris ». Le Front natio­
nal, par la voix de Marion Maréchal­
Le Pen notamment, a demandé à Ni­
colas Sarkozy de s'expliquer sur ces 
« accusations graves ». 

Exactement ce qu'attendait Patrick 
Buisson ? 
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